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RÉSUMÉ  
  

1. ACCUEIL ET PRÉSENTATION  
  
M. Morten Ussing, Directeur de la Gouvernance et des Affaires multilatérales, Secrétariat 
de l’ONUSIDA, a souhaité la bienvenue au groupe de travail du Conseil de coordination 
du programme (CCP) à sa première réunion pour la préparation du segment thématique 
du 49e CCP intitulé Que nous disent les données régionales et nationales, sommes-nous 
à l’écoute et comment pouvons-nous mieux tirer parti de ces données et des 
technologies connexes pour atteindre nos objectifs 2025 et 2030 ? 
 
Le Secrétariat a expliqué que si le groupe de travail était généralement composé de 
membres du CCP, les partenaires concernés étaient parfois également invités à y 
participer. Pour ce groupe de travail dédié au segment thématique, nous sommes 
heureux que le Fonds mondial participe, car le travail de l’ONUSIDA sur l’information et 
les données stratégiques est très important pour le Fonds mondial et la collaboration 
entre les deux institutions est essentielle. M. Ussing a également salué le travail des 
coparrainants sur l’information stratégique, ainsi que la contribution essentielle du Plan 
d’urgence du Président pour la lutte contre le sida (PEPFAR) et du Centers for Disease 



Control and Prevention (CDC) à la génération et à l’analyse des données. Ils sont tous 
représentés dans ce groupe de travail en raison de leur qualité de membre du Conseil. 
 
Le Secrétariat a souligné que le segment thématique virtuel ne durait qu’une demi-journée 

afin de garantir une participation égale des participants du CCP de toutes les régions et de 

tous les fuseaux horaires à la réunion virtuelle du CCP. Cette demi-journée était entièrement 

consacrée à un point de l’ordre du jour, et il n’y avait pas de prise de décision sur ce point de 

l’ordre du jour. Cela permettait à la discussion d’être plus ouverte et interactive que lorsque 

les décisions étaient prises juste après le débat. 

Le groupe de travail avait pour vocation de créer une appropriation par les parties prenantes 

du CCP de l’élaboration de la note d’information et des discussions. Les membres jouaient 

un rôle important dans l’organisation de la journée et de la documentation qui l’éclairait. 

M. Ussing a rappelé le processus de sélection du thème. Le Bureau envoyait un appel à 
thèmes aux membres du CCP à la fin de l’été ou au début de l’automne. Les propositions de 
thèmes étaient examinées par le Bureau du CCP sur la base d’un ensemble de critères. Le 
Bureau soumettait ensuite ses propositions de thèmes pour le segment thématique de 
l’année suivante pour examen et approbation finale par le CCP.  
 
Le Secrétariat a indiqué que le principal résultat attendu de la première réunion était 
d’écouter les observations, contributions et suggestions sur le thème proposé et les 
messages clés de l’ébauche provisoire annotée de la note d’information. Lors de la 
deuxième réunion, il serait procédé à l’examen de la première version complète de la note 
d’information et de l’ordre du jour de la journée ainsi que des intervenants proposés. Les 
projets de note d’information et d’ordre du jour seraient partagés avec le groupe avant cette 
réunion. La troisième réunion porterait sur le format de la journée et la finalisation de l’ordre 
du jour. La note d’information et la journée thématique doivent se compléter. 
 
Le Secrétariat a déclaré qu’après la réunion, les membres du groupe de travail pourraient 

envoyer des observations écrites supplémentaires sur l’ébauche provisoire annotée, la date 

limite étant fixée au 28 septembre 2021, à la fermeture des bureaux.    

Le Secrétariat a rappelé aux participants la nature virtuelle du CCP et les difficultés que cela 

posait, ainsi que la nécessité d’avoir une discussion interactive, animée et informative 

pendant le segment thématique. Les suggestions des membres du groupe de travail quant à 

la façon de rendre le segment aussi attrayant que possible dans un format virtuel seraient 

les bienvenues. 

 

2. PRÉSENTATION DE L’ÉBAUCHE PROVISOIRE ANNOTÉE DE LA NOTE 
D’INFORMATION POUR LE SEGMENT THÉMATIQUE 

 
Chris Fontaine, Conseiller principal, Politiques et rapports, Département de l’information 
stratégique du Secrétariat de l’ONUSIDA a présenté les grandes lignes de la note 
d’information pour le segment thématique. M. Fontaine a également présenté ses 
collègues, Mary Mahy, Taavi Erkkola et Jose Antonio Izazola, qui étaient aussi présents à 
la réunion pour contribuer à la discussion et répondre aux questions. M. Fontaine a 
expliqué que la note d’information avait pour but de nourrir les débats lors de la session 
thématique. Il a souligné que les données étaient la pierre angulaire des succès de la 
riposte mondiale au sida. Cependant, la collecte et l’utilisation efficaces des données 
avaient été inégales. 
 



M. Fontaine a également souligné que des systèmes durables et routiniers étaient 
nécessaires pour collecter et analyser des données diverses et de qualité qui guident une 
approche unifiée pour atteindre une couverture élevée des services parmi toutes les sous-
populations dans le besoin. Les domaines clés où des données diverses et de qualité 
sont nécessaires sont les suivants : 
 

1. fixation des objectifs, planification et allocation des ressources, 
2. prestation des services, 
3. identification et élimination des obstacles juridiques et politiques ainsi que des 

catalyseurs sociétaux. 
 
Il a souligné que les données générées par la communauté étaient particulièrement 
nécessaires pour surveiller de manière plus efficace le caractère abordable, la 
disponibilité, l’accessibilité, l’acceptabilité et la qualité des services pour différents 
groupes. L’appui que l’ONUSIDA apporte au suivi et à l’établissement de rapports au 
niveau des pays est essentiel à l’établissement de rapports sur les progrès mondiaux et 
au maintien de l’élan vers les objectifs et engagements mondiaux.  
 
M. Fontaine a présenté la structure proposée pour la note d’information. Il a expliqué que 
la première section était axée sur la réponse aux deux premières questions du titre du 
segment thématique, à savoir « que nous disent les données ? » et « sommes-nous à 
l’écoute ? ». Il a indiqué que cette question était très souvent posée à l’ONUSIDA : par 
l’Assemblée générale, l’ECOSOC, le CCP, divers partenaires comme le Fonds mondial, 
mais aussi les médias et le grand public. Les pays communiquent chaque année à 
l’ONUSIDA un ensemble de données : données épidémiologiques, programmatiques, 
comportementales, politiques et financières, en utilisant un ensemble d’indicateurs 
standard qui leur est fourni et ces données sont systématiquement analysées. L’un des 
résultats de ce processus est le bilan intitulé « Global AIDS Update ». M. Fontaine a 
déclaré que la dernière publication du « Global Aids Update » en juillet 2021 montrait que 
lorsque nous disposons de bonnes données, d’excellente qualité, précises et opportunes, 
et lorsqu’elles sont utilisées pour éclairer la fourniture de services à ceux qui en ont 
besoin, nous pouvons obtenir une couverture très élevée et atteindre les objectifs 2025 et 
2030. Cependant, parfois, nous ne sommes pas à l’écoute des données. Cela est 
particulièrement clair en ce qui concerne la prévention du VIH et les services ciblant 
certaines sous-populations. 
 
M. Fontaine a ensuite expliqué que les sections 4, 5 et 6 portaient sur la manière de 
mieux exploiter les données, en abordant la troisième question du titre « comment 
pouvons-nous mieux tirer parti de ces données et des technologies connexes pour 
atteindre nos objectifs 2025 et 2030 ? ». Ces sections se concentreraient sur la définition 
des objectifs, la planification et l’allocation des ressources ; la prestation des services ; et 
l’identification et l’élimination des obstacles juridiques et politiques, ainsi que des autres 
catalyseurs sociétaux. Il a souligné que la note d’information viserait à décrire les 
composantes nécessaires pour collecter et tirer parti de bonnes données pour ces 
domaines. Ceux-ci comprennent des systèmes de collecte de données de routine, des 
évaluations de la qualité des données, des enquêtes spéciales et un suivi 
communautaire. 

M. Fontaine a déclaré que pour illustrer ces éléments, les bonnes pratiques seraient 
mises en évidence et que certaines seraient développées dans le cadre d’études de cas 
plus détaillées. Il a ajouté qu’il faudrait se tourner vers le groupe de travail pour aider à les 
identifier et à les élaborer. Chaque section identifierait également les lacunes et les 
difficultés qui doivent être abordées à mesure que nous avançons. 



La dernière section de la note d’information se concentre sur la manière dont les données 
peuvent aider à atteindre les objectifs inclus dans la Déclaration politique de l’Assemblée 
générale sur le VIH et le sida qui a été adoptée en juin 2021. Les objectifs de cette 
nouvelle déclaration politique sont plus détaillés et plus précis que par le passé, et l’on 
attend beaucoup plus des pays en matière de suivi et de communication des données sur 
la couverture des services et sur les obstacles rencontrés par certaines sous-populations. 
 
La dernière section, a déclaré M. Fontaine, comprendrait un ensemble de 
recommandations et d’enseignements tirés afin de progresser dans la résolution des 
lacunes et de mieux tirer parti des technologies pour atteindre nos objectifs 2025 et 2030.  
 
M. Fontaine a souligné qu’il aimerait recevoir les observations du groupe de travail au 
cours de la réunion ainsi que par écrit au cours des prochains jours afin d’élaborer la 
version complète de la note d’information, qui serait ensuite redistribuée au groupe de 
travail. La deuxième réunion du groupe de travail aurait lieu peu de temps après. Tout au 
long du mois d’octobre, les études de cas par pays seraient élaborées et soumises par les 
parties prenantes. La note d’information finale serait publiée sur le site Web de 
l’ONUSIDA d’ici le 9 novembre. 
 
 

4. DISCUSSION SUR L’ÉBAUCHE DE LA NOTE D’INFORMATION 

Le groupe de travail du CCP a accueilli favorablement l’ébauche annotée. Parmi les 

commentaires spécifiques formulés, on peut citer les suivants : 

Les États membres 

• ont déclaré que le sujet était important et intéressant, et que l’on observait une 

grande diversité parmi les États membres quant au type de données qui étaient 

collectées. 

• ont souligné que pour atteindre les objectifs, il était essentiel de centrer la discussion 

sur les données les plus importantes qui devraient être collectées et sur les outils et 

techniques qui devraient être utilisés pour analyser ces données.  

• ont mis l’accent sur l’importance de s’assurer que les données étaient utiles pour les 

prestataires de services afin d’améliorer la qualité et d’évoluer vers des systèmes de 

patients individuels. 

• ont déclaré qu’il était nécessaire de faire la distinction entre les données spécifiques 

au VIH et les données qui vont au-delà du VIH, mais que ces deux catégories étaient 

nécessaires pour éclairer la riposte au VIH, par exemple concernant les catalyseurs 

sociaux. 

• ont suggéré que le document examine quelles données devraient être collectées de 

manière routinière et lesquelles devraient être recueillies autrement, par exemple par 

l’intermédiaire d’études spécifiques. 

• ont indiqué qu’il était important de souligner le caractère primordial de la collecte 

systématique de données par les gouvernements et de mettre en évidence les 

bonnes pratiques des pays. 

• ont demandé quels étaient les principales difficultés et opportunités liées à 

l’intégration des données sur le VIH dans des systèmes plus larges, compte tenu des 

avantages et des inconvénients. 

• ont souligné l’importance des systèmes communautaires et ont suggéré que les 

difficultés liées à la durabilité soient également abordées dans la note d’information. 

 



La délégation d’ONG du CCP 

• a insisté sur le fait qu’il était difficile d’adapter les objectifs et de collecter des 
données au niveau infranational. 

• a souligné que la révolution des données pour le développement durable mise en 
place par l’Organisation des Nations Unies comportait de nombreux éléments 
importants qui pourraient être pertinents pour le segment thématique, notamment 
des collecteurs et des utilisateurs de données inhabituels, le renforcement des 
capacités des communautés en tant qu’utilisateurs de données. 

• a mentionné que la ventilation des données par âge et par sexe demeurait un défi. 

• a souligné l’importance des données sur les facilitateurs sociaux collectées par les 
communautés, l’importance de la responsabilité sociale, du suivi communautaire et 
des retours d’information des communautés du niveau local au niveau régional. 

• a suggéré que la note d’information inclue un examen de l’impact à la fois négatif et 
positif de la pandémie de COVID-19 sur la collecte et l’utilisation des données. 

• a souligné que des données étaient nécessaires pour soutenir l’intégration des 
services centrés sur la personne, par exemple, qu’il fallait connaître la santé mentale 
des adolescents.  

• a mis l'accent sur le fait qu’il était nécessaire de relever le défi posé par le fait que les 
gens ne disposent pas de données réelles et que de fausses informations circulent 
sur l’Internet. 

• a suggéré que le segment thématique mette en évidence les données collectées par 
les communautés, notamment sur les questions liées aux populations clés, et 
examine la manière dont ces données pourraient être utilisées par les 
gouvernements dans les ripostes nationales au sida. 

• a souligné que les données agrégées au niveau régional peuvent masquer des 
différences entre les pays et que cette difficulté devrait être abordée dans le cadre du 
segment thématique.  

 
Les coparrainants 

• ont souligné l’importance de la ventilation par âge des données pour les populations 

clés. 

• ont insisté sur le fait qu’il serait important de mettre en évidence autant que possible 

des exemples de toutes les régions. 

• ont suggéré que la note d’information examine la manière dont les données 

générées par les communautés pourraient être mieux acceptées et prises en 

considération par les gouvernements nationaux.  

• ont suggéré de souligner le rôle de l’ONUSIDA dans la collecte de données.  

• ont également suggéré que le segment thématique formule des recommandations 

sur la façon de relever les défis que posent les objectifs 2025 pour la collecte de 

données en raison de leur granularité.  

Le Fonds mondial 
 

• a remercié l’ONUSIDA d’avoir invité le Fonds mondial à participer au groupe de 
travail. 

• a indiqué que le Fonds mondial était un utilisateur des données de l’ONUSIDA et 
qu’il apportait également des contributions à la modélisation.  

• a déclaré qu’au cours des neuf prochaines années, il serait nécessaire d’intégrer le 
VIH dans les services de routine des établissements ou de la communauté d’une 
part et que, d’autre part, il faudrait également des services spécialisés pour certains 
groupes spécifiques. La différence de besoin concernant ces deux types de services 
rend la collecte de données difficile dans le contexte de la durabilité.  



• a également mentionné que la durabilité du suivi communautaire était un défi car il 
n’existait pas de systèmes durables et il n’y avait pas de directives techniques 
rationalisées sur la façon de générer, d’analyser et d’utiliser systématiquement les 
données communautaires.  

 
En réponse aux commentaires et observations formulés, le Secrétariat a déclaré que les 
questions soulevées par le groupe de travail étaient importantes et trouveraient leur reflet 
dans le document autant que possible. M. Fontaine a souligné qu’un mélange de recherche 
ou de collecte de données de routine et spécialisée était nécessaire pour obtenir une 
meilleure image de la situation de l’épidémie de VIH dans certains pays. Il a déclaré que 
certaines données étaient plus facilement désagrégées, par exemple les données collectées 
dans des contextes cliniques alors que les données collectées dans d’autres contextes 
étaient plus difficiles à ventiler. Il a souligné que le suivi assuré par la communauté était 
d’une grande valeur qui avait été prouvée au fil des ans et devait être prise en compte dans 
le document. Le Secrétariat a également déclaré qu’il était important de reconnaître que les 
difficultés concernaient les systèmes appartenant aux communautés, le renforcement des 
capacités et la durabilité et qu’il fallait discuter de la manière de renforcer la propriété 
conjointe des données collectées par les communautés. Le Secrétariat était également 
d’accord avec les commentaires du groupe de travail qu’il était essentiel de concentrer la 
note d’information et la discussion sur certaines difficultés clés rencontrées dans la collecte 
et l’utilisation des données pour augmenter la couverture des services et atteindre les 
objectifs. 
 
Mme Mahy a souligné que la durabilité allait être l’un des points clés à souligner dans le 
document, car il nous faut penser à l’avenir pour les 8 à 9 prochaines années, 
jusqu’en 2030. Elle a mentionné que certaines méthodes de collecte de données étaient 
coûteuses et ne pouvaient être maintenues à long terme. En lien avec les commentaires sur 
l’intégration, les enquêtes démographiques et de santé sont intéressantes et il est important 
de former les pays à apprendre à extraire ces données. Combiné aux données sur 
l’éducation et aux données sur les soins prénatals, lorsqu’elles sont croisées, nous pouvons 
obtenir une bonne compréhension de là où les inégalités se situent. M. Izazola a ajouté qu’il 
était important d’évaluer le rôle des données de routine pour le suivi et de déterminer quand 
des études particulières s’imposaient. M. Erkkola a souligné qu’il était très difficile de 
mesurer à quel point les services étaient intégrés, et ce parce que le suivi communautaire se 
faisait au niveau des communautés et qu’il était difficile d’agréger ces données au niveau 
mondial.  

 
5. LA VOIE À SUIVRE 

M. Ussing a remercié les membres du groupe de travail pour leurs observations et les a 

encouragés à envoyer des contributions écrites avant le 28 septembre 2021 ainsi que tout 

document pertinent pour étayer la rédaction de l’analyse de la note d’information. Il a 

mentionné que l’invitation à soumettre de bonnes pratiques serait envoyée aux membres 

du CCP et à toutes les missions permanentes sous peu et que nous espérions que les 

membres du groupe de travail soumettraient de bonnes pratiques et diffuseraient l’invitation 

auprès des partenaires. Les bons exemples seraient importants et contribueraient à établir 

l’ordre du jour du segment thématique.  

Le Secrétariat a encouragé les membres du groupe de travail à commencer à réfléchir aux 

noms des intervenants ainsi qu’aux idées de débats, afin que l’on puisse commencer à 

réfléchir à l’ordre du jour du segment thématique. Le Secrétariat a remercié le groupe de 

travail pour son temps et son excellente contribution, et a dit attendre avec intérêt la 

deuxième réunion du groupe de travail. 

 



6. QUESTIONS DIVERSES 
 
Il n’y a pas eu d’autres questions soulevées. 
 
 
 

[Fin du document] 
 
 


